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Quel contraste saisissant dans cette liturgie de la fête des Rameaux ! Au début, la 

foule acclamait Jésus comme Messie dans son entrée triomphale à Jérusalem. Et 

dans la passion selon Saint Matthieu, nous entendons la foule qui crie à Pilate  : 

« Qu’il soit crucifié ! » Une foule versatile ! Sans doute ! Mais le Messie acclamé 

est le Messie crucifié ; nous l’avons entendu dans l’épître aux Philippiens : « Il s’est 

anéanti, prenant la condition de serviteur, devenant semblable aux hommes. » 

Cette foule, sans le savoir, permet aux Ecritures de s’accomplir. Tout au long de 

cette longue semaine, le chant du Serviteur souffrant d’Isaïe va se réaliser : « J’ai 

présenté mon dos à ceux qui me frappaient et mes joues à ceux qui m’arrachaient 

la barbe ». 

Nous sommes au cœur de notre foi ; nous prêchons un Messie crucifié « scandale 

pour les juifs et folie pour les païens, mais pour ceux qui sont appelés, c’est le 

Christ, puissance de Dieu et Sagesse de Dieu ». 

Tout au long de cette semaine, nous allons contempler notre Messie crucifié et 

glorifié. Non seulement le contempler, mais mettre nos pas dans les siens. 

Le Triduum Pascal nous est donné pour entrer dans le dessein d’amour du Père. 

Tout d’abord, la messe chrismale autour de l’Archevêque qui consacrera les huiles, 

notamment le Saint Chrême que j’utiliserai pour baptiser nos jeunes 

catéchumènes, Joseph, Capucine, Gabrielle et Clélie, durant la nuit pascale. Lors 

de cette messe, évêques, prêtres et diacres renouvelleront leurs promesses 

sacerdotales. Un temps d’action de grâce pour tout ce que le Seigneur fait à 

travers eux. 



Le Jeudi Saint, fête du sacerdoce et de l’Eucharistie. C’est lors de la Cène que le 

Christ a pris la décision de nous sauver ; « Ceci est mon corps livré pour vous ; ceci 

est la coupe de mon sang versé pour vous et la multitude ». 

Là aussi, temps d’action de grâce pour cet amour donné. Le soir, nous veillerons 

avec les disciples à Gethsémani en méditant le chapitre 17 de St Jean, la prière 

sacerdotale du Christ. 

Le Vendredi Saint nous introduira dans la passion du Christ. Plus que les 

humiliations de la Passion, c’est la gloire de la Croix qui éclate dans la célébration 

du soir, car l’Eglise ne commémore pas la mort du Seigneur sans faire mémoire, en 

même temps de sa résurrection. 

On se retrouve enfin à la Veillée Pascale. 

« Ô nuit de vrai bonheur, nuit où le ciel s’unit à la terre, où l’homme rencontre 

Dieu. »


